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Les trousses :
présentation générale

La réussite des études est la première cible stratégique proposée par le

Renouveau de l’enseignement collégial en 1993. Deux des mesures alors

suggérées par la Ministre en relation avec cette cible furent : «une pre-

mière session sous le signe de l’accueil et de l’intégration et la promotion

des pratiques institutionnelles axées sur la réussite »1. Certains collèges

avaient d’ailleurs déjà mis en place des sessions d’accueil et d’intégration

à la suite de recherches démontrant l’importance de la première session

sur la réussite scolaire des étudiants arrivant directement du secondaire2.

Un document déposé à l’Assemblée nationale en avril 2000, Plan

stratégique 2000-2003 du Ministère de l’Éducation, confirme que la

première des cinq orientations du ministère est « d’accroître la réussite

scolaire des élèves, des étudiantes et des étudiants, en favorisant un

maximum d ‘apprentissages et la persévérance jusqu’au diplôme»3. Dans

ce Plan, le Ministre affirme que la première des réalisations de l’an 2000

est d’avoir confié à « chacun des établissements de tous les ordres d’en-

seignement la responsabilité de concevoir et de mettre en œuvre un plan

de réussite en fonction de standards élevés ayant pour objet la réussite

scolaire et la persévérance nécessaire pour l’obtention du diplôme»4.

Les plans institutionnels de réussite du réseau collégial s’appuient prin-

cipalement sur la réflexion, l’expérience et l’expertise du milieu alimentées

par les conclusions de recherches des 15 dernières années5.



4. Réussite des garçons

5. École orientante

6. Nouvelles stratégies pédagogiques : l’enseignement coopératif, l’ap-

prentissage par problème et par projet

7. Modèles d’apprentissage

8. Évaluation des apprentissages

Ces trousses sont destinées aux personnes responsables des plans insti-

tutionnels de réussite afin de les aider à élaborer des activités d’animation

du milieu et de perfectionnement du personnel sur les différents facteurs

qui influencent la réussite scolaire des étudiants de cégeps.

L’élaboration de ces trousses fait suite à un sondage fait en février 2001.

Ce sondage avait pour but d’identifier les besoins des collèges pour de

nouveaux outils d’animation et de recueillir le matériel déjà développé ;

il était adressé aux responsables institutionnels du plan de la réussite.

Ces trousses sont essentiellement constituées de matériel préparé par le

milieu collégial et pour le milieu collégial.

Chacune des trousses contient deux documents :

1. un guide d’animation comprenant : 

une présentation du thème ;

un guide d’animation proprement dit ;

des exemples d’activités d’animation déjà réalisées dans certains

cégeps ;

une bibliographie.

2. un recueil de textes à utiliser lors d’activités d’animation et de per-

fectionnement.

3

Ils ont comme but :

• de faire de la réussite de tous les étudiants la première priorité insti-

tutionnelle ;

• de développer une culture d’accueil et d’accompagnement de tous

les étudiants durant toutes leurs études ;

• de mettre en place des mesures particulières pour les étudiants dits

à risque ;

• de promouvoir une plus grande concertation entre les administrateurs,

les professeurs, les professionnels et le personnel de soutien pour

l’encadrement et le soutien de tous les étudiants ;

• de poursuivre le développement de la responsabilité et de l’autonomie

des étudiants face à leurs études.

Le Carrefour de la réussite au collégial est un organisme mis sur

pied par la Fédération des cégeps dans la foulée de cette opération. Il a

pour mandat de soutenir les collèges dans la mise en oeuvre de leur

plan institutionnel de réussite . Ce mandat se décline en quatre volets :

• animer le milieu collégial sur les thèmes de la réussite et de la diplo-

mation ;

• assurer une veille sur les questions entourant la réussite et la diplo-

mation ;

• rassembler et faire produire, au besoin, des statistiques sur la réus-

site et la diplomation ;

• témoigner publiquement de l’évolution de la situation du réseau .

Pour le volet « animer le milieu collégial », le Carrefour a, entre autres,

identifié huit thèmes d’activités de perfectionnement et a confié à PER-

FORMA la préparation de trousses sur chacun des ces thèmes :

1. Pédagogie de la première session

2. Intervention auprès des étudiants à risque

3. Motivation

2

Les trousses complètes sont disponibles sur les sites
Internet suivants :

Fédération des cégeps : http://www.fedecegeps.qc.ca/ 
PERFORMA : http://www.educ.usherb.ca/performa/ 



5

La trousse 1, Pédagogie
de la première session

La trousse 1 est axée sur la transition du secondaire au cégep vécue de

différentes façons par les étudiants et ses conséquences sur la réussite.

Pour plusieurs étudiants, cette transition est un choc émotif positif, un

passage initiatique, le début d’une vie autonome et la réussite assurée

de leurs études. Pour certains, c’est un choc apocalyptique, la débandade

de l’image de soi, l’abandon des études. Pour d’autres, le choc émotif et

ses conséquences sur leur réussite se situe quelque part entre l’illumi-

nation et l’apocalypse.

Cette trousse porte uniquement sur les besoins particuliers de l’ensem-

ble des étudiants qui arrivent du secondaire et sur l’adaptation de

l’enseignement à ces besoins. On y aborde rapidement le sujet de l’ac-

cueil institutionnel des étudiants et de leur intégration à leur programme

d’études. La trousse traite principalement de l’accueil en classe, de l’impor-

tance de développer une relation pédagogique caractérisée par le respect

des étudiants, la disponibilité et l’écoute ; elle souligne aussi l’importance

d’enseigner et de soutenir la maîtrise des méthodes de travail intellectuel

et des habiletés cognitives. Enfin, plusieurs textes choisis mettent l’accent

sur la nécessité d’une plus grande concertation entre les différentes caté-

gories de personnel, et en particulier entre les professeurs, afin de mener

à bien le plan institutionnel de réussite.

Cette première trousse d’animation destinée aux responsables institu-

tionnels des plans de réussite fait partie d’un ensemble de trois sur la

problématique de la transition du secondaire au cégep. Elle porte sur la

Pédagogie de la première session, la trousse 2 traite de l’Intervention

auprès des étudiants à risque et la trousse 3 de la Motivation. On ne

peut pas aborder la pédagogie de la première session sans parler des

interventions auprès des étudiants à risque et de leur dépistage dès leur

entrée au cégep ou négliger les problèmes de motivation. 
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Les textes proposés comme matériel d’animation dans la trousse 1 sont

les suivants :

Bélanger, Marie-France et Denis Auger. Session de sensibilisation aux

besoins des nouvelles clientèles, Collège de Sherbrooke, 1996, 7 p.

Cégep de Saint-Jérôme. La réussite et la diplomation au collégial,

mars 2000, 40 p.

Cliche, Line. Résumé Étudiant Plus, PERFORMA, juin 1999, 2 p. 

Collège de Maisonneuve, comité de la Commission des études.

Pédagogie Première session, 1996, 26 p..

Deshaies, Pierre. Les conditions de base pour apprendre, Collège de

Shawinigan, 1986-1989, 12 p. 

Giguère, Hélène. Comment réussir à échouer ?, tiré de Funambule,

vol. 3, no 4, février 1989.

Espinasse, Marie-Chantal et Lisette Richer. Comment encadrer l’étude

de nos élèves, Colloque de l’AQPC, 2000, 4 p. 

Fédération des cégeps. Les facteurs associés à la réussite et à l’échec,

des chiffres et des engagements, dans. La réussite et la diploma-

tion au collégial, des chiffres et des engagements, 1999.136 p.

Métayer, Michel. La transition du secondaire au cégep, Collège Lionel-

Groulx, juin 1991, 38 p. 

Pelletier, Danièle. Une question d’engagement de la part des élèves,

Colloque de l’AQPC, 2000, 4 p. 

SRAM, Résultats du questionnaire du printemps 2000 sur certaines

caractéristiques des étudiants qui arrivent au collégial, 19 p. 

Dans le but d’améliorer et de mettre à jour ces trousses,
vous pouvez faire parvenir vos suggestions et vos com-
mentaires à l’adresse électronique suivante :

armandlamontagne@videotron.ca

Présentation de la thématique

Définitions

L’expression Pédagogie de la première session ne réfère pas seule-

ment à la relation pédagogique professeurs/étudiants ; elle est utilisée au

sens large de la relation entre personnels de cégeps/étudiants. Dans ce

contexte, la Pédagogie de la première session englobe des activités

en classe et hors classe et désigne l’ensemble des activités institutionnelles

d’accueil, d’intégration, d’enseignement et de soutien à l’enseignement

pour les nouveaux étudiants. Il faut ici souligner la caractéristique essen-

tielle de cette pédagogie : elle s’adresse particulièrement aux étudiants

diplômés du secondaire entrant au cégep. Dans le cadre des plans insti-

tutionnels de réussite, cette Pédagogie de la première session
représente à la fois un défi particulier et une priorité puisqu’elle vise à :

• amenuiser le choc de la transition du secondaire au collégial chez les

nouveaux étudiants ;

• améliorer l’intervention pédagogique en utilisant des approches cen-

trées sur les besoins particuliers des nouveaux étudiants ;

• soutenir leur motivation et les amener à considérer leurs études

comme leur première priorité ;

• leur permettre de valider leur orientation professionnelle.

Tout cela constitue un vaste programme qui nécessite une large concer-

tation entre tout le personnel de l’établissement, comme nous allons le

voir plus loin. Même s’il est question de pédagogie au sens large, on

constatera que les professeurs occupent une place primordiale à la pre-

mière session.

Auparavant essayons de mieux cerner les concepts d’accueil, d’intégra-

tion et de réussite utilisés dans le cadre de cette Pédagogie de la première

session. Un texte de Richard Boutet du cégep de Rivière-du-Loup portant

sur la pédagogie de la première session1 présente ces concepts de façon

1 Boutet, Richard. Cadre de référence pour une « Pédagogie de la première session », Collège de
Rivière-du-Loup, juin 2000, 11 p.
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claire. Il met en évidence l’importance de tenir compte des dimensions

cognitives et affectives de la transition secondaire/cégep lors de l’élabo-

ration d’activités destinées aux étudiants de première session ainsi que

celle de ne pas cibler uniquement la réussite scolaire, mais la réussite

globale du passage au cégep sur les plans scolaire et personnel (en classe

et hors classe). 

Accueil, intégration, réussite

Nous proposons ici les définitions retenues par le «Comité de travail sur

la session d’accueil et d’intégration du Cégep de Rivière-du-Loup », en

mai 19942. L’un des auteurs avait mentionné, dans un autre texte, l’im-

portance de définir les concepts pour étayer les mesures d’interventions

à mettre en place ultérieurement : « [Cette] mise en commun et les

consensus établis au départ sur ces concepts de base ont permis [de

jeter un éclairage sur l’intervention et de rendre possible] l’émergence

d’une «position pédagogique » qui tient compte du développement du

jeune adulte » :3

Accueil
Nous parlons d’accueillir quelqu’un sur le plan individuel, et non seule-

ment d’accueillir une nouvelle cohorte. Cela suppose :

• de tenir compte des besoins et préoccupations des étudiants nou-

vellement admis dans un programme d’études : [étudiants qui changent

d’ordre d’enseignement, d’institution, de ville et de lieu d’habitation] ;

• de tenir compte dans les interventions, tant à l’intérieur qu’à l’extérieur

de la classe, du processus impliqué dans le rapport des étudiants à

leur programme d’études, à l’institution et à l’environnement social ;

• que l’attitude d’accueil doit être permanente plutôt qu’éphémère et

limitée aux premiers jours d’une session ;

• que l’attitude du personnel est primordiale. 

2 Bélanger, Marcel, et Richard Boutet. Groupe de travail sur la session d’accueil et d’intégration.
Session d’accueil et d’intégration : proposition, Cégep de Rivière-du-Loup, mai 1994, p. 10-12.

3 Boutet, Richard. «Le tutorat ; une modalité de la relation maître-élève», Pédagogie collégiale (Montréal),
vol. 13, n° 4, mai 2000, p. 25. 

Intégration
Pour nous, s’intégrer signifie :

• s’intégrer dans son programme en connaissant ses orientations,

ses objectifs, ses cours, et en développant ses compétences liées à

son rôle d’étudiant, compétences qui garantiront l’acquisition des

apprentissages requis pour assumer son rôle professionnel ;

• s’intégrer dans l’institution en connaissant la nature, les missions,

les services, les personnes, etc., qui la composent, de manière à pou-

voir y vivre de façon autonome ;

• s’intégrer socialement en trouvant sa place et un rôle dans son

groupe de pairs et dans sa communauté ;

• s’intégrer soi-même en se connaissant et en recevant les différentes

dimensions de soi-même, comme personne et étudiant impliqué

dans la réalité des études collégiales.

Réussite
La réussite signifie à la fois « réussite scolaire » et « réussite éducative » :

• réussite scolaire
elle signifie la réussite des cours, mais plus encore l’intégration des

connaissances et la permanence des apprentissages ;

• réussite éducative
elle fait référence au développement de comportements autant inter-

personnels que sociaux, d’attitudes, de valeurs, et à la reconnaissance

de ces éléments comme faisant partie de sa propre identité ;

elle fait aussi référence à la capacité de développer une identité pro-

fessionnelle claire et congruente avec la définition de soi-même, et

à projeter cette identité dans des aspirations scolaires conformes.

La Pédagogie de la première session veut donc assurer une meilleure

intégration des nouveaux étudiants en étant davantage sensible à leurs

besoins particuliers et ainsi favoriser leur réussite scolaire et éducative.

Cette pédagogie concerne différents intervenants : les étudiants, les

administrateurs, les professionnels, les professeurs et les employés de

soutien qui ont, chacun, un rôle à jouer : quel est-il ?
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L’affaire de tous

Rôle des étudiants

Les activités pédagogiques de la première session doivent soutenir la

responsabilité des étudiants face à leurs études et à leur réussite. Les

étudiants ont la responsabilité de s’engager dans leurs études, de les

considérer comme leur première priorité, de participer aux cours, de

développer la maîtrise d’habiletés de travail intellectuel propres à leurs

études, de gérer adéquatement leur temps, de développer des habiletés

de communication langagière appropriées (respect de l’autre, argumen-

tation logique, clarté du discours écrit et parlé, etc.), de s’engager dans

la validation de leur choix professionnel ou dans une démarche d’orien-

tation.

Rôle des administrateurs, des professionnels
et des employés de soutien

Les administrateurs, les professionnels et les employés de soutien doivent

se concerter pour la mise en œuvre d’activités pédagogiques d’accueil,

d’intégration et de suivi scolaire qui assurent aux étudiants des conditions

optimales de réussite. En particulier, les administrateurs et les profes-

sionnels ont un rôle de soutien aux professeurs dans leur compréhension

des étudiants. Une compréhension améliorée des nouveaux étudiants

arrivant du secondaire permet aux professeurs d’adapter leur enseigne-

ment à leurs besoins particuliers.

Dans un avis du Conseil supérieur de l’Éducation4 sur la réussite des étu-

des au niveau collégial qui s’appuie sur les propos d’étudiants recueillis

lors d’une enquête à travers le réseau, on souligne l’importance de la

contribution des administrateurs, des professionnels et des employés de

soutien, la réussite ne se limitant pas à la classe. En dehors de la classe,

l’organisation scolaire5 et le climat institutionnel doivent aussi soutenir et

favoriser cette réussite.

4 Conseil supérieur de l’éducation. Les conditions de réussite au collégial – Réflexion à partir de
points de vue étudiants, Avis au ministre de l’Éducation, Québec, 1995, 124 p.

5 Voir, Fédération des cégeps. op. cit, 1999, p. 61-75.



Les activités pédagogiques de première session hors classe dans lesquelles

différentes catégories de personnel interviennent sont nombreuses. Voici

une liste non exhaustive d’activités mises en place pour les nouveaux

étudiants :

• activité d’accueil par les cadres pédagogiques et présentation des

différents services professionnels (aides pédagogiques individuels,

orienteurs, psychologues, conseillers pédagogiques à la réussite, etc.);

• activités d’accueil et d’intégration par le Service aux étudiants et à la

communauté, présentation des services (hébergement, consultation,

etc.), du personnel (animateurs de la vie étudiante, travailleurs

sociaux, infirmières, associations étudiantes, etc.), des activités para-

scolaires (variables d’un cégep à l’autre) et fête de bienvenue ;

• activités d’accueil et d’intégration par programme par les professeurs

et les étudiants de deuxième et troisième années (visites guidées,

trousse de débutant, parrainage, etc.);

• présentation des installations et des activités de soutien à l’enseigne-

ment : bibliothèque, laboratoires, classes d’informatique, centres d’aide

et tutorat par les pairs, clubs d’étude, mesures de dépistage et de suivi

(bulletin de mi-session, évaluation préventive, etc.).

Rôle des professeurs

Les étudiants passent une grande partie de leur temps en contact direct

avec leurs professeurs. Il n’est donc pas étonnant que la qualité de la

relation professeur/étudiant influence grandement la réussite. Une

recherche de Daniel Roy sur la littérature anglophone en éducation con-

firme l’importance de ce qu’on appelle aujourd’hui « l’ effet enseignant »7

sur la réussite scolaire. Cet « effet enseignant » influence l’engagement et

la persévérance des étudiants dans leurs études, particulièrement chez

ceux ayant obtenu des résultats moyens ou faibles au niveau secondaire8. 

7 Voir, Roy, Daniel. Étude de l’importance des connaissances de l’enseignant et de l’influence
des actes professionnels d’enseignement sur l’apprentissage au collégial. Cégep de Rimouski,
juin 1991, 157 p.; aussi, Gauthier, Clermont et Stéphane Martineau, en collaboration avec Raymond,
Danielle Schéhérazade ou comment faire de l’effet en enseignant, Vie pédagogique, no 107, avril-
mai 1998, p. 25-32.

8 Cet aspect du rôle du professeur sera abordé dans la trousse 2 Intervention auprès des étudiants
à risque.
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« Si la responsabilité du personnel enseignant par rapport à la réussite

des études paraît indéniable, celle des autres personnels des établisse-

ments de formation ne semble pas négligeable non plus. Il y a là une

vérité que tous et toutes reconnaissent, les étudiantes et les étudiants

n’y font pas exception. Leurs témoignages sont d’ailleurs éloquents.

Lorsqu’on leur demande d’identifier les catégories de personnes à qui ils

reconnaissent un rôle ou une responsabilité par rapport à leur réussite,

toutes les catégories de personnels, ou presque, y passent, signifiant ainsi

que, selon les personnes et les circonstances, chacun de ces acteurs peut

avoir un impact plus ou moins direct sur la réussite. Il va sans dire que

certaines catégories d’intervenants et d’intervenantes sont plus souvent

concernées que d’autres. C’est le cas en particulier des enseignants et

des enseignantes, des personnes affectées aux services d’orientation et

des aides pédagogiques individuels. On évoque aussi la contribution des

psychologues. Mais celle du personnel de soutien ne passe pas non plus

inaperçue. On dira, par exemple, que les personnes préposées à la biblio-

thèque, à l’entretien ménager et à la cafétéria peuvent fournir un soutien

non négligeable par leur attitude chaleureuse et intéressée ; que le per-

sonnel de secrétariat affecté aux différents services peut aussi apporter

un soutien moral et technique important pour ce qui est de l’organisa-

tion des horaires, des choix de cours, des changements de programme,

de l’aide financière, notamment ; que les techniciens et les techniciennes

peuvent représenter d’heureuses ressources pour les étudiants aux

prises avec certaines questions et qui hésitent à intervenir auprès du per-

sonnel enseignant ; que les personnels affectés à l’aide financière ou

encore aux activités socioculturelles sont, dans certains cas, plus près des

étudiants que les autres personnels, étant capables de s’adapter et de

réellement penser en fonction de leurs besoins et constituant, aux dire

de certains, des « sources impérissables d’informations et de conseils ».

Même le personnel de direction peut être perçu par les étudiants comme

un intervenant de taille dans la réussite des études, en particulier s’il

parvient à signifier son intérêt plutôt que sa distance face aux points de

vue des étudiants et des étudiantes.6 »

6 Conseil supérieur de l’éducation. Les conditions de réussite au collégial – Réflexion à partir de
points de vue étudiants, Avis au ministre de l’Éducation, Québec, 1995. p. 83.
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• vérifier les préalables de ses étudiants ;

• encadrer les études, les travaux pratiques et les laboratoires ; 

• référer aux services de professionnels, au besoin ;

• enseigner et soutenir l’application et l’intégration des méthodes de

travail intellectuel (prise de note, lectures, examens, recherche, ges-

tion du temps);

• enseigner les habiletés de communication orale et écrite ;

• utiliser des stratégies d’enseignement variées et adaptées aux styles

d’apprentissage des étudiants ;

• évaluer en toute équité ;

• participer aux discussions sur les problèmes de réussite avec les col-

lègues, les professionnels et les cadres ;

• se concerter avec les autres professeurs intervenant auprès de ses

étudiants ;

Il ressort de cette liste que le travail du professeur de première session

ne se limite pas à la classe : pour réaliser efficacement sa tâche, il doit

pouvoir compter sur la collaboration de ses collègues et des autres mem-

bres de son institution.

En résumé, la Pédagogie de la première session au sens large com-

prend donc un ensemble d’activités d’accueil, d’intégration et d’aide à

l’apprentissage destinées aux étudiants arrivant du secondaire. La mise

en place de ces activités découle de la réflexion et de l’expertise des insti-

tutions à la suite des constats des effets négatifs sur la réussite engendré

par le choc émotif de la transition du secondaire au cégep chez bon

nombre d’étudiants. Cette pédagogie est la responsabilité de tous :

elle suppose la collaboration et la concertation de tout le per-
sonnel des établissements. Au-delà de l’accueil et de l’intégration

institutionnels, la réussite passe par une Pédagogie de la première
session en classe dont la responsabilité appartient en premier lieu aux

professeurs. Cette pédagogie leur demande de porter une attention par-

ticulière à la relation pédagogique avec les nouveaux étudiants arrivant

15

Dans l’avis du Conseil supérieur mentionné plus haut, on précise que

« la relation professeur-étudiant est certainement la plus déterminante

dans leur quête de sens et d’autonomie (…) Des propos entendus, le

Conseil retient, au-delà des compétences disciplinaires attendus, cinq

grandes préoccupations au regard du personnel enseignant : une disponi-

bilité aux personnes en situation d’apprentissage ; la capacité de

développer un rapport caractérisé par le respect ; une approche axée sur

la compréhension ; une approche rigoureuse et exigeante, à certaines

conditions toutefois ; enfin l’intérêt, la fierté et la motivation pour l’en-

seignement.9 »

Cet extrait de l’avis du Conseil sur le rôle des professeurs vu par les étu-

diants mérite d’être lu au complet : le lecteur le trouvera à la fin de ce texte.

Le rôle des professeurs de première session ne se résume pas à trans-

mettre des savoirs disciplinaires. Les professeurs doivent aussi tenir compte

de la dimension affective de l’apprentissage des étudiants de première

session qui vivent le choc de la transition du secondaire au cégep. «Au-

delà des compétences disciplinaires attendus », il y a les attitudes d’écoute,

de respect, de compréhension, d’ouverture, d’accueil qui caractérisent

une relation pédagogique enrichissante et réussie.

La tâche des professeurs en première session est grande : à la fois accueil-

lir et intégrer les étudiants, puis les aider à réussir leurs études et leur vie

scolaire. En prenant pour acquis leur compétence disciplinaire, une descrip-

tion de leur tâche pourrait ressembler à celle-ci :

• participer aux activités d’accueil du cégep ;

• faire l’accueil en classe ; 

• créer un climat de classe propice à l’apprentissage ;

• faire le portrait de ses étudiants (Qui sont-ils ? Que pensent-ils ? Quels

sont leurs ambitions et leurs projets?) ;

• développer le sentiment d’appartenance au groupe classe et au pro-

gramme ;

9 Conseil supérieur de l’éducation. op. cit., Avis au ministre de l’Éducation, Québec, 1995, p.84.
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Extrait

Conseil supérieur de l’éducation. Les conditions de réussite au collégial–

Réflexion à partir de points de vue étudiants, Avis au ministre de l’Édu-

cation, Québec, 1995, pp 83-87.

De tous les facteurs ou conditions susceptibles de soutenir les
étudiantes et les étudiants dans leur quête de sens et d’auto-
nomie, la relation maître-élève est certainement la plus déter-
minante. À cet égard, le message étudiant ne peut être plus clair. De

tous les sujets traités, c’est manifestement celui sur lequel ils ont le plus

à dire. Ils formulent leurs attentes en référence à des enseignantes ou

des enseignants connus qui semblent avoir été déterminants dans leur

propre réussite scolaire, mais aussi en référence à des carences qui,

disent-ils, caractérisent malheureusement plusieurs. Si les éloges à leur

endroit peuvent être grandioses par moments, les reproches qu’on leur

adresse ne sont pas moins saisissants, en d’autres circonstances.

Du point de vue des personnes qui poursuivent leurs études jusqu’à

l’obtention du diplôme, les enseignants et les enseignantes représen-

tent certainement le bien le plus précieux que le système scolaire «met

à leur service ». Les attentes à leur endroit sont à la fois simples et

grandes. Elles s’inscrivent dans une relation que l’on voit d’abord

généreuse et qui fait appel aux personnes dans leur globalité, non seule-

ment dans leur rôle d’enseignant ou d’élève. De l’ensemble des propos

entendus, il apparaît évident que les jeunes ont besoin de retrouver la

personne derrière l’enseignant. De la même façon, ils expriment aussi

ce besoin d’être d’abord considérés comme des personnes à part

entière10, qui peuvent avoir autant à donner qu’à recevoir. En somme,

dans cette relation pédagogique que les jeunes associent à la réussite,

c’est la personne derrière le rôle ou le statut qui est en cause, et ce, tant

au regard de l’élève que du maître. D’ailleurs, on semble jauger la com-

pétence réelle des enseignantes et des enseignants surtout à la lumière

17

du secondaire, de développer et de soutenir les méthodes de travail intel-

lectuel et les habiletés cognitives sans pour autant édulcorer le contenu

disciplinaire. Ce n’est pas une mince tâche !

10 Phénomène déjà présent dans la littérature comme en témoigne Hélène Pinard, Valeurs et représen-
tations des jeunes et des populations étudiantes. Rapport d’une brève revue de la littérature, Conseil
supérieur de l’éducation, document interne, 1994, p. 45 à 49 et confirmé, une fois de plus, dans
le cadre de la dernière consultation du CSE en milieu étudiant.
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rechercher une certaine proximité qui indique aux étudiantes et aux étu-

diants qu’ils sont reconnus comme des individus à part entière, comme

des personnes, une proximité « qui donne l’impression qu’on est

quelqu’un ».

Deuxièmement, la capacité de développer un rapport caractérisé
par le respect représente une autre attente qui se dégage de façon évi-

dente des propos des étudiants et des étudiantes et qui paraît d’ailleurs

liée à la disponibilité aux personnes évoquée précédemment. Plus par-

ticulièrement, on a souhaité la présence d’un complice plutôt que d’un

juge, d’un guide plutôt que d’un patron, d’une personne qui contrôle plus

son cours que ses étudiantes et ses étudiants, qui les traite comme des

adultes et non comme des bébés, qui adopte une attitude respectueuse

et non hautaine ou méprisante, peu importent les façons de se vêtir, le

secteur de formation fréquenté ou encore le passé scolaire de l’élève,

qui n’agit pas d’autorité, mais mérite plutôt le respect en faisant preuve

de compétence, qui est capable de reconnaître ses erreurs, qui est capa-

ble d’être proche de ses élèves, capable d’échanges d’individu à individu,

qui sait écouter et respecter les opinions de ses élèves, qui est vraiment

intéressée à ce qu’ils disent, vivent et font, qui reconnaît, enfin, qu’elle

peut aussi apprendre d’eux.

Troisièmement, on attend aussi des enseignantes et des en-
seignants qu’ils empruntent une démarche où la compréhension
de la matière, par le plus grand nombre possible, l’emporte sur
toute autre préoccupation. C’est ainsi que l’on a clairement signifié

une préférence pour ceux et celles qui se préoccupent davantage des

bases et des fondements, de l’acquisition des méthodes, des outils, plutôt

que pour ces autres qui ne s’en tiennent qu’aux notes ; qui utilisent des

stratégies interactives pour s’assurer de la compréhension de chacun et

de chacune, qui savent expliquer les choses de différentes façons, qui

n’hésitent pas à sortir du texte et même du contexte pour enrichir, pour

multiplier les exemples, pour faire référence à leurs expériences person-

nelles ; qui sont capables de faire des liens entre la théorie et la pratique,

capables de faire des liens avec des apprentissages antérieurs, « en faisant

des rappels plutôt qu’en culpabilisant ceux et celles qui ont oublié »,
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de leur capacité d’être en relation avec leurs collègues de travail mais

d’abord avec leurs élèves, à la lumière aussi de leur capacité de faire

des liens (notamment entre les contenus, entre la théorie et la pratique,

entre l’univers scolaire et extrascolaire). On insiste même beaucoup sur

leur compétence pédagogique et moins sur leur compétence disci-

plinaire, comme si la première était moins souvent acquise que la

seconde.

Plus particulièrement, des propos entendus, le Conseil retient, au-
delà des compétences disciplinaires attendus, cinq grandes
préoccupations au regard du personnel enseignant : une dispo-

nibilité aux personnes en situation d’apprentissage ; la capacité de

développer un rapport caractérisé par le respect ; une approche axée sur

la compréhension ; une approche rigoureuse et exigeante, à certaines

conditions toutefois ; enfin l’intérêt, la fierté et la motivation pour l’en-

seignement. 

Premièrement, par disponibilité, on entend, bien sûr, celle qui
permet aux élèves de rencontrer leurs professeurs en dehors
des heures de cours pour obtenir des explications ou des infor-
mations complémentaires, mais aussi, et peut-être même
surtout, cette disponibilité à des contacts plus personnalisés et

qui semblent avoir pour eux une grande importance. Au-delà des expli-

cations supplémentaires, on attend aussi, des enseignantes et des

enseignants, qu’ils puissent, par exemple, à l’occasion, recevoir les confi-

dences des élèves, qu’ils participent spontanément à des discussions

de groupe sur des sujets d’intérêts divers, qu’ils investissent dans la

connaissance de leurs élèves pour être capables de les reconnaître en

dehors des cours, de les appeler par leur nom, de leur faire un compli-

ment, ou tout simplement la remarque appropriée, au bon moment,

même pour développer des relations d’amitié avec eux, qu’ils soient capa-

bles aussi de les soutenir, de faire preuve de compréhension, d’empathie,

voire de complicité, capables de ressentir du plaisir à être en relation avec

leurs élèves, qu’ils acceptent de bon gré de participer à des activités

parascolaires en leur compagnie, ce que d’aucuns considèrent d’ailleurs

comme une marque de respect à leur endroit. En somme, on semble
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se porter garant d’une réponse éventuelle ; à cette capacité de faire preuve

d’ouverture aussi à des questions qui relèvent de son domaine, mais qui

ne proviennent pas nécessairement de ses élèves. On trouve intéressant,

valorisant et stimulant de constater que ce qui préoccupe l’étudiant ou

l’étudiante dans le cadre d’un cours donné peut aussi rejoindre les préoc-

cupations des autres enseignantes et enseignants affectés au programme.

Certaines personnes ont dit y voir un signe de compétence du person-

nel enseignant, mais aussi un indice de l’importance et de la valeur du

contenu en cause.

Quatrièmement, dans la perspective de favoriser la réussite,
on valorise aussi l’approche rigoureuse et exigeante, mais à
certaines conditions. La rigueur qui habilite à présenter clairement les

objectifs poursuivis, à donner un cours structuré dont on respecte toutes

les étapes fait aussi partie des préoccupations exprimées. C’est d’ailleurs

dans cet esprit que les plans de cours semblent souvent considérés comme

des outils importants. Plusieurs fonctions y sont rattachées. Ainsi, selon les

propos des jeunes rencontrés, un bon plan de cours permet de savoir où

on s’en va, aide à voir la structure du cours, permet de faire des liens, de

sentir la progression ; permet d’organiser le temps d’études notamment

en fonction des exigences de l’évaluation ; il peut donc être perçu comme

un outil de planification, mais aussi comme un outil de négociation pour

l’élève, puisqu’il peut représenter une sorte de contrat entre le professeur

et ses élèves. En somme, pour plusieurs, les plans de cours sont des ou-

tils importants. Pour certains même «un élément clé aussi important que

la matière, parce qu’un cours non structuré c’est long, plat, démotivant.

Quand un cours est bien structuré, on sent que c’est l’essentiel qu’on reçoit».

Mais, au dire des personnes rencontrées, tous les plans de cours ne

rencontrent pas, malheureusement, ces caractéristiques. La qualité sem-

ble très variable d’un cours à l’autre et, dans certains cas même, très faible.

On a d’ailleurs plus souvent critiqué les plans de cours de la formation

générale que ceux de la formation spécifique.

On a évoqué aussi l’importance d’être à jour dans son contenu, c’est-à-

dire ouvert aux nouvelles réalités sociales et techniques, « être capable

de revoir ses notes pour tenir compte des réalités d’aujourd’hui » et, pour
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capables de faire des liens aussi avec des questions qui intéressent

les élèves, ou même avec le contenu d’autres cours, capables, enfin,

d’inscrire leurs enseignements dans le cadre de la réalisation de projets

concrets.

On a de plus, à maintes reprises, revendiqué non seulement le droit de

faire des erreurs (par exemple, en n’étant pas ridiculisé parce qu’on pose

une question, en n’étant pas couvert de honte par l’intervention publique

de l’enseignante ou de l’enseignant sur les mauvaises notes de l’élève,

en n’étant pas perçu non plus comme quelqu’un qui dérange, qui n’est

pas à sa place ou qui est inférieur, parce qu’il commet des erreurs et

pose des questions, donc en pouvant bénéficier d’une attitude compré-

hensive face à la difficulté rencontrée), mais aussi le droit d’en tirer profit,

en particulier par une rétro-information substantielle et au bon moment,

sur les examens autant que les travaux. Mais ce droit à l’erreur ne sem-

ble pas toujours acquis, en particulier en contexte où la cote Z paraît

omniprésente. Les personnes rencontrées se sont d’ailleurs faites plutôt

critiques par rapport à l’évaluation, recherchant d’abord une évaluation

qui aide à la compréhension de la matière, plutôt qu’une évaluation limi-

tée au contrôle et à la sanction. 

Enfin, c’est aussi dans cette optique que l’on dit valoriser les compor-

tements de ces enseignantes et de ces enseignants qui savent exprimer

à leurs élèves le sentiment «qu’il ne faut surtout pas lâcher », qui parta-

gent avec eux et elles la fierté d’un examen réussi ou encore les progrès

enregistrés, si minimes soient-ils. On a pu constater, également, que l’ou-

verture du professeur aux questions des étudiants et des étudiantes

pouvait être perçue comme une marque de respect de leur droit « d’être

considérés comme des personnes » en démarche d’apprentissage. Pour

certains et certaines, elle est aussi, semble-t-il, synonyme de compétence,

compétence qui ne se mesure pas à la capacité de répondre spontané-

ment aux questions posées dans un cours donné. Compétence qui se

mesure peut-être même davantage, si on se réfère à certains commen-

taires, à cette capacité de « comprendre que l’étudiant peut ne pas

comprendre »; à cette capacité de reconnaître que l’enseignant ou l’en-

seignante ne peut avoir réponse à tout, sur-le-champ, mais peut cependant
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certains, cela implique d’être « connecté à l’industrie ». Des jeunes du

secteur technique ont, d’ailleurs, clairement exprimé l’idée que le per-

sonnel enseignant le plus compétent est celui qui entretient des liens

significatifs avec le marché du travail. Aux yeux de ces jeunes, il peut ainsi

mieux transmettre les contenus en reliant théorie et pratique. Les conte-

nus eux-mêmes y gagnent, croit-on, en pertinence et en crédibilité. Par

ailleurs, ceux et celles qu’on apprécie et qui font le plus d’effets au regard

de la réussite ont aussi comme caractéristique d’être exigeant. Nombreux

sont, en effet, les jeunes qui disent apprécier les enseignantes et les

enseignants « qui forcent à donner ce dont on est capable », « qui appren-

nent à se surpasser ». Cette ouverture aux exigences des professeurs est

cependant assortie de plusieurs conditions. Exiger oui, mais aux condi-

tions suivantes : être aussi exigeants pour eux-mêmes ; exiger pour le

développement et non pour le contrôle ; avec des limites et des pres-

sions raisonnables ; dans une vue d’ensemble des exigences imposées

aux élèves ; tout en formulant des consignes claires, en en démontrant

l’utilité, en garantissant un feedback sur le résultat, et ce, dans un climat

de confiance, de complicité et de négociation.

Cinquièmement, l’intérêt, la fierté et la motivation pour l’en-
seignement sont aussi très présents dans les propos des jeunes.
On a parlé de cet intérêt et de cette fierté relatifs au travail qui peuvent

«avoir l’effet d’une piqûre » pour les élèves. Fierté par rapport à la disci-

pline, mais aussi par rapport au fait d’enseigner dans un cégep, ce qui

n’est malheureusement pas toujours le cas, certaines personnes ayant

manifestement préféré enseigner à l’université. Ce sentiment d’y être par

défaut est perçu comme néfaste, alors que la passion, l’enthousiasme, le

sentiment d’être heureux dans ce que l’on fait semblent avoir des impacts

positifs majeurs pour beaucoup d’étudiants et d’étudiantes, tant sur le plan

de la valorisation de la démarche que sur la capacité de s’y engager. 
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Mode d’utilisation du guide

Onze textes ont été retenus pour vous aider à préparer des activités d’ani-

mation ou des ateliers de perfectionnement pour les professeurs, les

professionnels et les cadres de votre collège, tels :

• une journée pédagogique ou un colloque sur le thème de la réus-

site ou sur un thème plus spécifique comme celui de la pédagogie

de la première session ; 

• un débat midi ; 

• une rencontre de travail périodique ou régulière avec les inter-

venants d’un programme ciblé ou uniquement avec les personnes

qui interviennent à la première session ;

• un résumé de l’un ou l’autre texte pour le journal pédagogique
local ;

• un résumé d’un des textes ou le texte entier accompagné de quel-

ques suggestions d’actions à réaliser par les professeurs pour une

publication mensuelle sur la réussite.

L’ordre de présentation des activités n’a pas d’importance ; elle ne corre-

spond pas à une planification d’apprentissage progressif. Vous pouvez

utiliser ces activités comme bon vous semble pour répondre aux besoins

de perfectionnement des professeurs, des professionnels et des cadres

de votre institution. 

Pour la plupart des activités, le format proposé est le suivant :

• faire une brève présentation du thème de la rencontre (cinq à

dix minutes) ; 

• diviser le groupe en équipes avec animateur et secrétaire, commu-

niquer les consignes et travailler en équipes une heure ou deux ; 

• poursuivre avec une plénière où chacune des équipes résume le fruit

de ses discussions ;

• terminer avec une discussion en grand groupe et s’il y a lieu, faire un

certain nombre de suggestions ou de recommandations.
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Texte 1 La transition du secondaire au cégep

Le texte La transition du secondaire au cégep de Michel Métayer,

professeur de philosophie du collège Lionel-Groulx, date d’une

dizaine d’années. Pourtant, son analyse des difficultés d’adap-

tation des nouveaux étudiants de cégep arrivant du secondaire

est toujours d’actualité : seules les statistiques utilisées ont

quelque peu vieilli. Il est suggéré de consulter les statistiques

plus récentes du document de la Fédération des cégeps (1999),

La réussite et la diplomation au collégial – Des chiffres et des

engagements. Chapitre 2 – État de situation de la réussite et

de la diplomation.

ACTIVITÉ 1 Le passage des étudiants
du secondaire au cégep

Objectif

Présenter les difficultés d’adaptation des étudiants lors de leur passage

du secondaire au cégep afin d’aider les intervenants à mieux cibler leurs

actions lors de la première session.

Activité d’apprentissage

Sans l’aide du texte, demander aux intervenants de faire un tableau

comparatif entre la situation de l’étudiant au secondaire et au cégep à

partir des catégories suivantes :

• régime pédagogique (échéances, sessions, temps libre, cours)

• travail scolaire (charge de travail, habitudes de travail, organisation du

temps)

• liberté et autonomie (lieu de résidence, travail rémunéré, activités

parascolaires)

• relations interpersonnelles (professeurs, étudiants, services profes-

sionnels)

Durée : Une rencontre de 2 ou 3 heures.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session.

Variante

À l’aide des textes 1 et 4 (Comment réduire le taux d’échec scolaire),

faire un tableau comparatif entre la situation de l’étudiant au secondaire

et au cégep à partir des catégories mentionnées plus haut.

Suite à la discussion, proposer des actions pour aider les étudiants à

s’adapter plus aisément à leur première session de cours.

ACTIVITÉ 2 Préconceptions
des étudiants sur le cégep

Objectif

Faire l’inventaire des préconceptions des étudiants afin d’aider les inter-

venants à mieux cibler leurs actions lors de la première session.

Activité d’apprentissage

Réunir un groupe d’intervenants et leur demander de recueillir les per-

ceptions, les impressions, les opinions que les étudiants avaient durant

les dernières années de leur secondaire ou ce que disaient leurs copains.

Au besoin, préparer une grille type de collecte de données.

Prévoir une prochaine rencontre pour analyser ces préconceptions à l’aide

du texte 1. 

Il pourrait aussi y avoir une discussion sur ces textes avant ou après

l’analyse. L’activité ne devrait pas se terminer avant que les participants

n’aient proposé des moyens d’actions concrets pour corriger les précon-

ceptions des étudiants et les aider à s’adapter plus aisément à leur

première session de cours.

Durée : Rencontres de 2 à 3 heures.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session ou
durant la première semaine de cours.



2726

ACTIVITÉ 3 Types d’étudiants

Objectif

Permettre aux intervenants d’utiliser une grille de lecture du comporte-

ment scolaire des étudiants afin de mieux cibler leurs interventions.

Activité d’apprentissage

Prendre connaissance de la grille des types d’étudiants proposée dans le

texte 1. Identifier, pour chacun des types, quelques étudiants rencontrés

durant les premières semaines de la session. Attention, éviter les « éti-

quetages » !

Proposer d’autres grilles de lecture.

ACTIVITÉ 4 Engagement dans les études

Objectif

Développer du matériel didactique pour rappeler aux étudiants qu’ils sont

les premiers responsables de leur réussite.

Activité d’apprentissage

Avec un groupe d’intervenants, discuter des textes 1 – 3 – 6 – 7 – 10.

Faire consensus sur des éléments essentiels à rappeler aux étudiants et

sur les moments d’intervention.

Utiliser aussi le document du SRAM préparé pour les étudiants, Petit

guide pour partir du bon pied.

Préparer un schéma d’exposé oral à utiliser lors de rencontres avec les

étudiants (bureau ou classe). Développer d’autres outils ciblés, par exem-

ple pour le journal.

Durée : Une rencontre de 2 heures.

Calendrier de réalisation : À partir de la troisième semaine
de cours.

Durée : Rencontres de 2 à 3 heures.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session.

Texte 2 La pédagogie de la première session

Le document La pédagogie de la première session a été rédigé

par une équipe de professeurs et de professionnels du collège

de Maisonneuve en 1995-1996. L’introduction rappelle que le

passage du secondaire au collégial est rempli d’embûches pour

les étudiants et propose que, dès les premiers instants de leur

accueil à leur première session, les différents intervenants de

l’institution collaborent pour mettre en place les conditions

nécessaires à la maîtrise de leur métier d’étudiant de collège.

Ce document s’adresse principalement aux professeurs et pro-

pose un répertoire d’actions à réaliser en classe qui vont amener

l’étudiant :

– à identifier ses forces et ses faiblesses,

– à s’engager pleinement dans ses études,

– à développer des habiletés de communication adéquate 

– et des méthodes de travail intellectuel efficace.

ACTIVITÉ 5 Pédagogie de la première
session (1)

Objectif

Faire l’inventaire des activités d’enseignement propres à la première

session de cégep.

• accorder une priorité à chacune de ses activités ;

• partager la responsabilité de ces activités entre les différentes disci-

plines.

Durée : Rencontres de 2 à 3 heures chacune.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session
ou dans la première moitié de la première session.
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Activités d’apprentissage

Suite à la lecture du texte la Pédagogie de la première session, mener

une discussion sur la pertinence des activités pédagogiques proposées

considérées comme primordiales à la pédagogie de la première session

de cégep.

Y a-t-il d’autres aspects non mentionnés dans le texte que vous voudriez

ajouter ? Lesquels ?

Y a-t-il des instruments qui pourraient vous aider à réaliser les activités

pédagogiques proposées dans ce texte ? Lesquels ?

Selon votre expérience, les objectifs énumérés dans le texte sont-ils com-

plets ? Souhaitez-vous en ajouter ?

Comment répartissez-vous ces activités pédagogiques entre les disci-

plines ? Devrait-on les confier « aux professeurs fantômes1 »?

Comment avez-vous ou allez-vous intégrer à votre enseignement ces

activités pédagogiques ?

ACTIVITÉ 6 Pédagogie de la première
session (1) (variante)

Avec un petit groupe de professeurs impliqués dans l’encadrement des

nouveaux étudiants, proposer des rencontres hebdomadaires d’une heure

et aborder chacun des aspects du texte : le contenu, les préalables sur

le plan de la communication, les méthodes de travail intellectuel, l’aide

à l’apprentissage en classe.

(La section du texte portant sur la motivation est le sujet de la trousse

3 : La motivation.)

1 Voir Aylwin, Ulric. Document 7, Les professeurs fantômes, dans La différence qui fait la différence…
ou l’art de réussir dans l’enseignement. Montréal : Association québécoise de pédagogie collégiale.
1996. p. 30.

Texte 3 Session de sensibilisation aux besoins
de nouvelles clientèles

En 1995, le collège de Sherbrooke a procédé à une enquête

sur les cours écueils auprès des étudiants et des professeurs

de quatre programmes ciblés. Suite aux résultats de cette

enquête, Denis Auger et Marie-France Bélanger, professionnels

de cette institution, ont élaboré une Session de sensibilisation

aux besoins de nouvelles clientèles à l’intention des professeurs

dont voici le document d’accompagnement. On y aborde les

thèmes suivants :

1. Les facteurs favorisant la réussite (ou l’échec) scolaire.

2. Les attitudes de l’étudiant face à l’apprentissage.

3. La motivation scolaire.

4. Le lien entre la cognition et la métacognition.

5. Comment développer l’habileté à penser.

Pour chaque thème, les auteurs proposent quelques lectures

et un résumé des articles à lire. 

ACTIVITÉ 7 Thème au choix

Préparer un atelier sur chacun des thèmes proposés en s’inspirant des

activités 1 – 2 – 4 – 5. Il est suggéré de mettre à jour les lectures tout

en conservant le canevas de l’activité.

(Le thème 3 portant sur la motivation est le sujet de la trousse 3 : La

motivation)
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ACTIVITÉ 8 Pédagogie de la première
session 2

Objectif

Poursuivre l’inventaire des activités d’enseignement propres à la première

session de cégep.

• accorder une priorité à chacune de ces activités ;

• partager la responsabilité de ces activités entre les différentes disci-

plines.

Activités d’apprentissage

Suite à la lecture des thèmes 2 – 4 – 5 du texte 3, mener une dis-

cussion sur l’intégration des activités pédagogiques proposées à son

enseignement.

Analyse comparative des textes 2 et 3 ; similitude et complémentarité,

en particulier pour les thèmes 2 – 4 – 5 du texte 3.

Selon votre expérience, les activités énumérés dans le texte sont-elles

complètes ? Souhaitez-vous en ajouter ?

Comment répartissez-vous ces activités pédagogiques entre les disci-

plines ? Devrait-on les confier « au professeur fantôme1»?

Comment avez-vous ou allez-vous intégrer à votre enseignement ces

activités pédagogiques ?

Durée : Rencontres de 2 à 3 heures chacune.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session
ou dans la première moitié de la première session.

1 Voir Aylwin, Ulric. Document 7, Les professeurs fantômes, dans La différence qui fait la différence…
ou l’art de réussir dans l’enseignement. Montréal : Association québécoise de pédagogie collégiale.
1996. p. 30.

Texte 4 Les facteurs associés à la réussite
et à l’échec

Le chapitre 3 intitulé Les facteurs associés à la réussite et à

l’échec du document de la Fédération des cégeps La réussite

et la diplomation au collégial (1999) fait l’inventaire des dif-

férents facteurs identifiés et analysés au cours des 15 dernières

années par les différentes recherches du réseau sur la réussite

scolaire. Il les regroupe en huit :

1. Le temps d’étude

2. Le choc du passage du secondaire au collégial

3. La conception de la réussite chez les étudiants et la valeur

attribuée au diplôme

4. La motivation et la disposition envers les études.

5. La cohérence des programmes et la qualité de l’interven-

tion pédagogique

6. Les conditions socioéconomiques

7. L’environnement éducatif

8. L’organisation scolaire

ACTIVITÉ 9 Facteurs associés
à la réussite ou à l’échec
scolaire au niveau collégial

Objectif 

Développer un cadre explicatif des facteurs liés à la réussite et à l’échec

scolaire au niveau collégial.

Activité d’apprentissage 

Lecture individuelle et résumé de chacun des facteurs.

Demander à différents participants de présenter un des huit facteurs.

Discussion : Quels sont les facteurs sur lesquels je peux intervenir de

façon positive ? Comment ?

Durée : Rencontre de deux à trois heures.

Calendrier de réalisation : Avant ou pendant la session.
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Texte 5 Une question d’engagement de la part
des étudiants

Ce texte est le compte-rendu de deux ateliers qui se sont

déroulés lors du colloque du 20e anniversaire de l’Association

québécoise de pédagogie collégiale, en juin 2000, sous le

thème Réussir au collégial. Ces ateliers portaient sur le pro-

blème de l’engagement et du non-engagement des étudiants

dans leurs études.

ACTIVITÉ 10 S’engager pour réussir

Objectif

Rappeler aux étudiants, avant et pendant la session, qu’il faut s’engager

dans ses études pour réussir.

Activité d’apprentissage

À l’aide du texte, analyser la situation de votre collège :

Comment favorise-t-il l’engagement des étudiants ?

Comment favorisez-vous l’engagement de vos étudiants dans votre

enseignement ? 

Quels moyens utilisez-vous que vous considérez comme efficaces ?

Des exemples ?

Des outils pour dépister les étudiants en phase de non-engagement ? 

Y a-t-il lieu d’intervenir ? Comment ?

Durée : Une rencontre de 2 heures ou plus s’il faut faire
des groupes de discussion.

Une deuxième rencontre pourrait être nécessaire pour
travailler sur l’intervention auprès des étudiants qui
manifestent des signes de non-engagement.

L’intervention auprès des étudiants sera abordée dans
la trousse 2 : L’intervention auprès des étudiants à risque.

Calendrier de réalisation : Avant le début de la session ou
dans la première moitié de la première session.

Texte 6 Les conditions de base pour apprendre

Les textes Les conditions de base pour apprendre et Apprendre

de Pierre Deshaies du cégep de Shawinigan sont des adapta-

tions inspirées de la série de cinq vidéos produits par le Collège

Lionel-Groulx entre les années 1986 et 1989 sur les sujets

suivants : le stress aux examens, l’organisation du temps, l’affir-

mation de soi, la prise de notes en classe et la lecture

apprivoisée.

ACTIVITÉ 11 Thème au choix

Activité préventive : Ces textes peuvent faire l’objet d’ateliers offerts

aux étudiants avant ou pendant la session par un professionnel ou par

un professeur. 

Activité corrective : Ces textes peuvent aussi être utilisés lors de ren-

contres individuelles avec des étudiants.

On peut suggérer aux étudiants d’autres références pour compléter leurs

apprentissages méthodologiques ; en voici quelques-unes. Il est préférable

de proposer un seul titre aux étudiants ou, à la limite, un choix entre deux

ou trois titres. 

Berbaum, Jean. Développer la capacité d’apprendre, Paris : ESF, 1991,

191 p.

Bertrand, Denis et Azrour Hassan. Réapprendre à apprendre au collège,

à l’université et en milieu de travail. Montréal : Guérin universitaire.

2000. 434 p.

Boulet, Albert. Les stratégies d’apprentissage : l’abc de la réussite sco-

laire, guide pédagogique à l’intention des étudiantes et des étudiants

des niveaux collégial et universitaire, Hull, éd. Réflex, 1998.

Dionne, Bernard. Pour réussir. Guide méthodologique pour les études

et la recherche. 3e édition. Laval : Éditions Études Vivantes, 1998,

252 p.
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Drapeau, Christian. J’apprends à apprendre, Éditions de Mortagne, 1996.

Espinasse, M-C et al. Parcours sans détour, guide d’accompagnement

méthodologique, AQPC, 1996.

Harouchi, Abderrahim. Apprendre à apprendre, Éditions Le Fennec,

Casablanca, 1996.

Masson, Jean-pierre. L’Atelier de Joseph-Émile, des outils pour apprendre,

Les Éditions septembre, collection Réussir, 1998.

SRAM. De l’énergie dans mes études. Service régional d’admission du

Montréal métropolitain. Février 2001. (Document disponible pour les

étudiants dans tous les cégeps membres du SRAM)

SRAM, Cégep. Petit guide pour partir du bon pied, Service régional d’ad-

mission du Montréal métropolitain, mars 2001. (Document disponible

pour les étudiants dans tous les cégeps membres du SRAM)

Tremblay, Raymond Robert et Yvan Perrier. Savoir Plus, Outils et méthodes,

de travail intellectuel, Chenelière, 2000, 250 p.

Vecchi, Gérard de. Aider les élèves à apprendre, Hachette, 1992 et

Hachette éducation, 1998.

Texte 7 Comment encadrer l’étude
de nos étudiants

Ce texte est le compte-rendu d’ateliers portant sur l’étude et

la manière de faire étudier, ateliers qui se sont déroulés durant

le colloque du 20e anniversaire de l’Association québécoise de

pédagogie collégiale en juin 2000, sous le thème Réussir au

collégial.

ACTIVITÉ 12 Comment encadrer l’étude
de nos étudiants

Objectif

Développer des stratégies pédagogiques qui incitent les étudiants à

étudier.

Activité d’apprentissage 

Reprendre la discussion proposée aux ateliers lors du colloque.

Utiliser le texte comme amorce à la discussion.

Proposer la lecture et le résumé de livres sur les méthodes de travail intel-

lectuel. (voir liste à Activité 11)

Durée : Rencontres de 2 à 3 heures.

Calendrier de réalisation : Pendant la session.
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Durée : Une rencontre d’une heure.

Calendrier de réalisation : Pendant la première moitié
de la session.

Texte 8 Comment réussir à échouer ?

Ce texte humoristique d’Hélène Giguère, directrice des services

aux étudiants du Collège Ahuntsic, sur la façon d’échouer ses

cours peut faire l’objet d’une intervention auprès des étudiants

sur leur façon d’étudier et de gérer leur temps. 

ACTIVITÉ 13 Trucs pour échouer
les cours

Objectif 

Sensibiliser les étudiants aux comportements qui nuisent à la réussite.

Activités d’apprentissage

Avant de remettre la fiche, demander aux étudiants de faire une liste

(au tableau) des comportements qui conduisent à échouer un cours.

Passer la fiche et comparer les deux listes.

Texte 9 Étudiant plus

Ce texte de Line Cliche (1999), intitulé Étudiant Plus. Instrument

de mesure et d’intervention qui se fonde sur les conceptions

de l’apprentissage, présente les résultats d’une recherche por-

tant sur un instrument de mesure de la conception de

l’apprentissage de l’étudiant. Cet instrument permet ainsi aux

enseignants d’intervenir auprès des étudiants pour mettre en

évidence les bonnes et les fausses conceptions de l’apprentis-

sage et favoriser l’acquisition de techniques d’apprentissage

efficaces. Vous pouvez consulter ce document sur le site de

PERFORMA (http://www.educ.usherb.ca/performa/) – salle de

documentation de PERFORMA – le lien CLICHE, Line. On peut

aussi obtenir le texte intégral de la recherche sur ce même site.

ACTIVITÉ 14 L’instrument
Étudiant Plus 1

Objectif

Se familiariser avec un instrument de mesure de la conception de l’appren-

tissage de l’étudiant.

Activité d’apprentissage

Atelier à faire animer par une personne-ressource ayant une expertise

de l’instrument.

Centrer l’activité sur la familiarisation de l’outil et l’interprétation des ré-

sultats.

Durée : Une rencontre de 3 heures.

Calendrier de réalisation : Avant ou pendant la session.
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Durée : Une ou plusieurs rencontres de 1 à 2 heures chacune.

Calendrier de réalisation : Avant ou pendant la session.

ACTIVITÉ 15 L’instrument
Étudiant Plus 2

Objectif

Intervenir auprès des étudiants suite à l’interprétation des résultats.

Activité d’apprentissage

Activité à faire animer par une personne ayant l’expérience de l’interpré-

tation judicieuse des résultats et de l’intervention auprès des étudiants.

Note : Plusieurs professeurs maîtrisent l’instrument et son interprétation,

mais éprouvent de la difficulté à développer des stratégies d’intervention.

Il faudrait peut-être créer un groupe de travail local pour ceux qui souhai-

teraient discuter des stratégies d’intervention auprès des étudiants.

De plus, l’utilisation de l’instrument demande le support de ressources

matérielles locales facilitantes.

Texte 10 La réussite et la diplomation
au collégial

Le cégep de Saint-Jérôme a organisé une journée pédagogique

en mars 2000 sur la réussite et la diplomation. Il a eu l’heureuse

idée de produire un Rapport synthèse de cette journée qu’il a

distribué à tout le personnel. Le document comprend la descrip-

tion de l’organisation de la journée pédagogique, des synthèses

des ateliers, des recommandations, des besoins de perfec-

tionnement et le suivi à cette journée.

ACTIVITÉ 16 Thème au choix

Chacun des ateliers et leur synthèse peuvent servir de canevas à une ou

à plusieurs activités.



Activités d’apprentissage

Pour obtenir les résultats de son collège ou d’un programme, il faut

passer la commande au SRAM par l’intermédiaire de la personne autorisée

de son collège.

Analyser et comparer les caractéristiques par sexe, par groupe classe ou

par programme.

Discussion : comment adapter mon enseignement à ces caractéristiques ?

Pour faire le portrait d’un groupe classe, utiliser la maquette de cours de

chacun des étudiants. Consulter l’API du programme pour obtenir ces

maquettes. Utiliser ces maquettes avec discrétion, car ce sont des infor-

mations confidentielles.
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Texte 11 Résultats du questionnaire
du printemps 2000 sur certaines
caractéristiques des étudiants
qui arrivent au collégial

À la suite de la recherche de Ronald Terrill et Robert Ducharme

(1994) Passage secondaire-collégial : caractéristiques étudiantes

et rendement scolaire, le Service régional du Montréal métro-

politain (SRAM) compile, à chaque année, les résultats d’un

questionnaire portant sur les caractéristiques étudiantes que la

plupart des cégeps font passer à leur nouveaux étudiants : les

étudiants ne sont toutefois pas obligés de répondre au ques-

tionnaire.

Les cégeps participants reçoivent le rapport par Internet. Les

résultats sont affichés sur deux colonnes, Ensemble des col-

lèges  -  Votre collège. Les rapport sont toujours publiés ainsi,

la deuxième présentant les résultats du collège demandeur. À

cause de la confidentialité des résultats, il n’est pas possible

d’obtenir une version électronique du document pour une uti-

lisation réseau. Dans le cas présent, on a effacé la colonne

Votre collège de l’exemple pour ne conserver que les résultats

de l’ensemble des collèges participants à la cueillette de don-

nées du printemps 2000.

ACTIVITÉ 17 Caractéristiques
des étudiants de première
session

Objectif

Faire dresser le portrait des étudiants par groupe classe ou par programme

(selon le sexe).

Durée : Rencontres de 2 ou 3 heures avec les professeurs.

Rencontres avec les professeurs et aides pédagogiques
individuels, environ une heure.

Calendrier de réalisation : Au début de la session.
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Exemples d’activités d’animation
réalisées dans les cégeps

Les activités de perfectionnement à l’intention des professeurs, des

professionnels et des cadres sur la pédagogie de la première session et

la réussite se divisent en deux catégories : les activités créditées de

PERFORMA et les activités non créditées de perfectionnement collectif.

La consultation du fichier d’activités PERFORMA démontre que, depuis

1985, les professeurs et professionnel des cégeps ont participé à une

quarantaine d’activités de 15 heures ou plus portant sur des probléma-

tiques reliées à l’accueil et à l’encadrement des étudiants de première

session comme moyen de motivation et d’aide à la réussite. Les per-

sonnes intéressées à consulter les plans d’activités peuvent le faire à

l’adresse électronique suivante : PERFORMA : www.educ.usherb.ca/

performa

Par ailleurs, le sondage a permis de recenser plusieurs activités non

créditées de perfectionnement collectif réalisées au cours des deux

dernières années. Par commodité, nous les nommons activités d’anima-

tion. Au cours des 15 dernières années1, nul doute que, dans chacune

des institutions du réseau, il s’est réalisé de nombreuses activités sur les

moyens d’amélioration la réussite des étudiants et de contrer les échecs

et les abandons scolaires. L’objectif de la présente trousse n’est pas de

faire un inventaire exhaustif de ces activités à l’intention des professeurs,

des professionnels et des cadres, mais de proposer des exemples d’ac-

tivités d’animation et d’ateliers qui favorisent tout particulièrement la

concertation entre les intervenants du milieu. 

1 Voir le document de Jean Désilets. La réussite des études – historique et inventaire d’activités, p.63
à 76; Fédération des cégeps. La réussite et la diplomation au collégial – Des chiffres et des engage-
ments, p. 77 à 99.
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de pédagogie sur l’enseignement, l’approche par compétences, les stratégies
d’enseignement, l’évaluation.
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L’INFOBOURG – PROFS : http://www.infobourg.qc.ca/ 
Informations quotidiennes sur le monde de l’éducation québécois.

MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION – ENSEIGNER AU COLLÉGIA – QUOI DE NEUF? :
http://www.meq.gouv.qc.ca/ens-sup/ENS-COLL/quoideneuf.htm
Informations périodiques du Ministère.

SALLE DES PROFS :
http://www.meq.gouv.qc.ca/ens-sup/ENS-COLL/quoideneuf.htm 
Site dédié au niveau collégial.

SAUT QUANTIQUE (Association des professeurs des sciences du Québec) :
http://www.apsq.org/sautquantique/index.html 
Site dédié à l’enseignement des sciences.

SERVICE RÉGIONAL D’ADMISSION DU MONTRÉAL MÉTROPOLITAIN :
http://www.sram.qc.ca/ 

SERVICE RÉGIONAL D’ADMISSION AU COLLÉGIAL DE QUÉBEC :
http://www.sraq.qc.ca/
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